
 

 

Dans les Nouvelles du LIFE n° 3 de décembre 2021, nous vous avions présenté le suivi 
administratif du programme LIFE STEMMA ATHOS, dont la première réunion de suivi s’est tenue 
au Monastère de Solan le 12 novembre 2021. 

Une année s’étant écoulée, nous nous sommes retrouvés pour la deuxième réunion de suivi 
du projet. Cette fois-ci, la réunion a eu lieu en Grèce. Le vendredi 18 novembre, les quatre 
partenaires du projet se sont réunis dans les bureaux d’HOMEOTECH à Thessalonique. C’est le 
bureau d’études qui a élaboré l’ensemble du programme. 

Les quatre partenaires bénéficiaires du projet étaient représentés par :  

 Père Grigorios, du Monastère de Grigoriou, accompagné de Nikos Gounaris, Christos 
Georgiadis et Christos Papalexiou, pour la Sainte Communauté du Mont-Athos ; 

 Spyros Galatsidas, chef du Laboratoire de gestion de la forêt, pour l’Université Démocrite 
de Thrace ; 

 Sœur Nicodimi, pour le Monastère de Solan et 

 Sœur Claire, au titre des Amis de Solan. 

Les instances européennes, à qui incombaient la responsabilité de vérifier l’avancement 
global du projet, le déroulement de chaque action, les questions financières et administratives, 
avaient délégué cette fois-ci un seul représentant : le moniteur de notre programme, Elias Demian, 
du bureau d’études NEEMO, qui a maintenant la responsabilité de l’ensemble des programmes 
LIFE des Balkans. 

Le lendemain, seuls les hommes se sont rendus sur la Sainte Montagne de l’Athos. Cette 
visite – à la fois rencontre avec les responsables des différents monastères et visites sur le terrain – 
s’est transformée en visite éclair. La météo annonçait une tempête sur la mer Egée et il fallait 
impérativement prendre le dernier bateau qui voyageait encore ce jour-là pour retourner à 
Ouranopolis. 

Au début de la réunion, Nikos Gounaris et Christos Georgiadis ont témoigné de l’immense 

travail administratif accompli : une véritable montagne ! Pour des raisons administratives et 

comptables, il a fallu transformer l’unique bénéficiaire principal, la Sainte Communauté du Mont 

Athos, en presque vingt bénéficiaires associés, car chacun des vingt grands monastères du Mont 

Athos qui a des parcelles sur lesquelles auront lieu des actions du programme LIFE STEMMA 

ATHOS devait devenir bénéficiaire associé du programme, au même titre que notre monastère, ici, 

à Solan. 

Ce grand travail a pris presque une année : il a fallu rencontrer les monastères un par un, 

visiter le terrain, repérer sur les terres de quel monastère se situait telle action initialement prévue, 

qui se chargerait du suivi des actions, et encore tant d’autres questions à régler… Au moment de la 

réunion du mois de novembre, le travail administratif touchait à sa fin. Il ne restait plus qu’à rédiger 

l’avenant au programme, puis à le faire valider par les instances européennes. 

Ceci explique pourquoi, au Mont Athos, les actions concrètes sur le terrain n’ont pas encore 

débuté. Conscient de la complexité administrative de cette modification du programme, Elias Demian 

demandait si l’ensemble des actions pourrait être réalisé d’ici fin 2025, comme initialement prévu, ou 

s’il fallait déjà demander dans l’avenant un prolongement du projet avec une échéance fin 2026.  
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Après cette présentation d’un travail presque exclusivement administratif, les autres 
bénéficiaires ont présenté de leur côté l’avancement des actions du programme. 

Spyros Galatsidas, chef du Laboratoire de gestion de la forêt, pour l’Université Démocrite 
de Thrace a fait le point sur l’avancement du travail de recherche pour la modélisation des stocks de 
carbone.  

Le travail de cartographie continue. L’un des objectifs est de cartographier les différents 
couverts végétaux afin d’en faire un outil dans la lutte contre l’incendie. Le risque incendie d’un 
couvert végétal dépend fortement des essences présentes, il y a des couverts à faible risque, et 
d’autres qui sont de véritable poudrières. 

La présentation de l’avancement des travaux sur le domaine de Solan était accompagnée 
d’un diaporama. Les photos témoignaient des actions entreprises et des problèmes rencontrés. Ceci 
ne remplace bien évidemment pas une sortie sur le terrain, mais les photos ont été un support utile 
pour montrer où nous en sommes actuellement du programme. 

Le point principal des échanges concernant Solan tournait autour de la sécheresse. Nous 
avons présenté à nos partenaires grecs les interdictions d’irrigation auxquelles nous avons dû faire 
face dans le bassin versant « Cèze aval » à partir du 21 juillet 2022, carte des interdictions du Préfet 
du Gard et carte nationale à l’appui. Pour nos partenaires grecs, cette politique française face à 
l’usage de l’eau relevait de l’inconcevable. Interdire l’accès à l’eau aux agriculteurs revient 
pratiquement à interdire l’agriculture. Action par action, nous devons étudier comment modifier le 
programme initialement prévu, afin de proposer des actions possible sans ou avec très peu 
d’irrigation. 

 

 
 

Les participants de la réunion de suivi du projet dans les bureaux d’HOMEOTECH à 
Thessalonique (à gauche : Spyros Galatsidas (DUTH) et Nikos Gounaris ; au centre : Elias Demian (NEEMO) ; 
à droite : Christos Papalexiou et Christos Giorgiadis) 


